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Presidence de M. P. MABILLE. 


Nécrologie. — Le Président a le regret d’annoncer le décès, sur- 
venu le 46 janvier dernier, à Constantinople, de l’un de nos anciens 
collègues, M. Alléon. C’est à lui que nous devons la découverte d’un 
assez grand nombre de Coléoptères de Turquie, Bulgarie et Crète; 
entre autres : Velleiopsis marginiventris, Curimus rudis, Thrypocopris 
Amedei, Thorectes creticus, etc., décrits par M. L. Fairmaire. 


Correspondance. — M. G.- W. Kirkaldy remercie la Société de 
son admission et envoie sa photographie. 


— Se sent fait inscrire comme devant prendre part au Congres 
et au Banquet commémoratif de 1904 : 

MM. A. Argod, — M. Bailliot, —E. Bugnion, —A. Bellevoye, 
— E. Brabant, — A. Degors, — €. Gerber, — L. de Joannis, — 
V. Mayet, — A. Méquignon, — M. Nibelle, — R. de la Perrau- 
diére, — G. Portevin, —H. Portevin, — G. Sérullaz et son frère 
M. V. Sérullaz, — A. Théry, — J. Thibault, —L. Villard. 

Distinction honorifique. — Le Secrétaire annonce que notre col- 
légue, le Dr M. Bailliot, vient d’être nommé officier d’Académie. 

Changements d’adresse. — M. le D' A. Sicard, médecin-major 
de 2 classe, 46° escadron, train des équipages, Lunel (Hérault). 

— M. J. Thibault, à partir du 1° mars 1904, 78, rue S'-Jean, Elbeuf- 
sur-Seine (Seine-Inférieure). 


Rectification. — M. G. Bohn nous informe qu'il n’est pas officier 
d’ Académie, contrairement aux indications du Bulletin [1903] n° 1% et 
[1904] n° 4. . 
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Admissions. — M. Albert Gascard, professeur à l'École de 
Médecine, 33, boulevard St-Hilaire, Rouen (Seine-Inférieure). Ento- 
mologie générale; Coccides. 

— M, Vernon-L. Kellog, professeur d’Entomologie à Leland 
Stanford junior University, Berkeley, California (U.-S.-A.). Entomo- 
logie générale. 


Présentation. — M. Angel Gallardo, professeur a l'Université 
de Buenos-Ayres (République Argentine), présenté par M. A. Giard. 
— Commissaires-rapporteurs : MM. G.-A. Baer et Ph. François. 


Démission. — M. A. Malaquin a envoyé sa démission. 


Circulaire officielle. — Le Président donne lecture d'une circu- 
laire de M. le Ministre de l’Instruction publique et des Beaux-Arts 
relative au Congrès international archéologique d'Athènes en 1905. La 
question de la participation que peut avoir à prendre notre Société à 
ce Congrès est renvoyée à la prochaine réunion du Conseil. 


Observations diverses. 


Captures. — M. J. Sainte-Claire Deville signale la capture, 
à St-Dizier (Haute-Marne), d’un individu de l’Acupalpus transversalis 
Schaum (lemovicensis Bleuse), pris à peu de distance en aval de la 
ville, dans les débris rejetés par Vinondation de la Marne, en décembre 
1903. Cette espèce n’a encore été prise en France qu'aux environs de 
Limoges et, s'il faut en croire une note de Croissandeau (Ann. 
Soc. ent. Fr. [1892], Bull., p. 238), à Orléans, à la faveur d’une crue 
de la Loire. En dehors de France, l’Acupalpus transversalis n’est 
connu que de Hongrie méridionale, Bosnie et Grèce. (Cf. Gangl- 
bauer : Die Kaler v. Mitteleuropa, I, p. 540). 

— M. L. Viard fait connaître que, dans ses chasses des Basses- 
Alpes, en juin 1900 et 1902, ila pris quelques Microlépidoptères qui 
paraissent nouveaux pour la faune française ou qui, tout au moins, 
ne sont pas signalés dans le dernier catalogue Staudinger comme 
appartenant a notre pays. Ce sont : 

Cataplecta (ei-devant Heydenia) statariella, indiquée de Suisse et des 
Alpes bavaroises ; 

Tinea turatiella, de Ligurie et Espagne méridionale ; 

Incurvaria standfussiella, de Silésie et Tyrol méridional. 
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Les Cataplecta statariella et Incurvaria standfussiella ont été pris 

au vol, la journée; le Tinea turatiella, le soir, à la lumière. 
Enfin, dans les Alpes de Savoie, la journée, au mois de juillet, 
+ Stagmatophora albiapicella, connu d’Autriche, Tyrol, Suisse, Corse, etc. 


1 Communications. 


Description d'un Dorcide nouveau [Cor.] 
par H. BOILEAU. 


> Dorcus (Macrodorcus) rugosus, n. sp. — Insecte tres distinet, 
de petite taille, d'un brun noir, terne, grossièrement ponctué, avec les 
élytres striés, dépolis, entièrement rugueux. 


y 


G. Mandibules lisses et brillantes, courtes, cintrées, tri-carénées, ar- 
mées en dessus d'une forte dent analogue à celle du D. parallelopipedus 
—… L., mais moins large, et portant sous cette dent principale, sur la 
… carène inférieure, un petit denticule émoussé. Lèvre supérieure coupée 

droit. Menton trapézoidal, avec les angles antérieurs arrondis, entière- 

ment ponctué. Tête bombée, fortement ponctuée, rugueuse chez les pe- 
tits spécimens; yeux entièrement divisés par les canthus qui sont peu 
saillants et obliquement raccordés aux angles antérieurs arrondis. Anten- 
nes courtes, articles du fouet graduellement élargis, peigne formé par 
les+trois derniers articles, le dixième est seul entièrement spongieux. 

Prothorax relativement long, entièrement et tres fortement ponctué, 
portant une impression médiane longitudinale plus ponctuée que le 
disque, aussi visible chez les males que chez les femelles. Angles anté- 
rieurs très saillants, aigus, côtés latéraux légèrement convexes, avec 
un angle latéral épineux raccordé par une courbe concave à langle 
= postérieur arrondi. 

—_  Ecusson grossièrement granuleux. 

Élytres longs, anguleux à Vangle huméral, entièrement envabis par 
une très forte ponctuation qui laisse cependant distinguer des intervalles 
… disposés par séries de trois. La suture et le troisième intervalle à par- 
à tir de celle-ci sont plus visibles et moins ponctués que les autres. 

A Pattes courtes, rougeátres, assez faibles; tibias antérieurs multi- 
… dentés, intermédiaires et postérieurs armés d’une forte épine au delà 
- du milieu. 
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O. Ne diffère guère du mâle comme aspect extérieur que par la tête 
et le prothorax. Celui-ci est rétréci en avant; la tête est assez petite et 
fortement rugueuse; les mandibules sont courtes, assez étroites, tri- 
carénées, armées d’une dent sur la carène interne inférieure. 

Cette espèce remarquable ne peut être immédiatement rapprochée 
d'aucune autre actuellement connue. Les mâles que je possède varient 
de 17 à 22 mill. de longueur totale sur 6,5 à 8,5 mill. de largeur. Les 
femelles ont de 16,5 à 20,5 mill. de longueur totale sur 6 à 8 mill. de 
largeur. 


Provenance : Madura. 


Description d’un nouveau Psélaphide aveugle 
de la France méridionale [CoL.] 


par A. DopERo. 

Mirus Lavagnei, n. sp. — Parvulus, testaceus, gracilis, parum 

converus, pube brevi reclinata parce vestitus. Capite longitudine haul 

latiore, angulis posticis rotundatis, lateribus crenulatis, denticulo ma- 

jore, acuto, pone medium armatis, antrorsum constrictis, disco elevato, 

gibboso, antice producto, vertice medio longitudinaliter carinulato, linea 

semicirculari, medio interrupta, tuberculis minutissimis et sulcis late- 

ralibus antrorsum convergentibus ornato, oculi nulli. Antennis eras- 

siusculis, capite thoraceque aequilongis, articulo tertio elongatulo, sub- 

triangulari, 4°-8° leviter transversis. Prothorace cordato, longitudine 

aequilato, latitudine capitis triente circiter superante, lateribus crenu- 

lato, disco parce subtilissime granoso, basi trifoveolato, foveolis magnis, 
carinis longitudinalibus parallelis, dimidiam longitudinem thoracis | 
attingentibus, separatis, foveola media antrorsum in sulculo obsoleto | 
prolongata. Elytris thorace sesqui latioribus et via quintam partem | 
longioribus, simul swmptis leviter transversis, sparse subtilissimeque 
granulosis, basi bifoveolatis, stria suturali integra, dorsali valde abbre- 
viata, lateribus laevissime carinulatis. Abdomine segmentis sat late: 
marginalis ; pedibus gracilibus , tibiis apicem versus extus dilatatis. —- 
Long. : 0,9 mill. 


Quoique bien voisine du Mirus permirus Saulcy, de Corse, celte 
nouvelle espèce s’en distingue très facilement par sa forme élancée et 
ses membres plus longs et plus grêles. 
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~ La tête est plus étroite, bien plus dégagée du prothorax, et sa forme 
est tout autre : dans l’espèce corse elle représente assez exactement un 
carré transverse à angles antérieurs coupés obliquement ; chez M. La- 
 vagnei, elle est plus allongée, ses angles postérieurs sont arrondis, les 
côtés sont plus. régulièrement crénelés et ne présentent qu’un seul 
denticule plus grand et aigu, placé un peu comme dans les Amaurops ; 
ils sont atténués en légère courbe en arrière, à partir de ce denticule, 
et devant celui-ci sont brusquement rétrécis et légèrement conver- 
gents de là jusqu’au bord antérieur. La sculpture est aussi très diffé- 
rente : le dessus de la tête est surélevé et prolongé en avant, le vertex 
est carinulé longitudinalement à son milieu et orné d’une ligne en 
demi-cercle, interrompue au milieu par de très petits tubercules; des 
deux côtés il est sillonné, et ces deux sillons se réunissent en avant 
sur le front. 

Les antennes sont plus longues, plus déliées, les articles intermé- 
diaires moins transverses ; le troisième, qui est légèrement transverse 
chez M. permirus, est, dans la nouvelle espèce, plus long que large; 
le dernier est aussi plus long et plus acuminé au bout. 

Le prothorax est cordiforme, mais beaucoup moins développé que 
dans l’espèce corse; il n’est nullement transverse, mais exactement 
aussi large que long, et ne dépasse la plus grande largeur de la tête. 
que d’un peu moins du tiers (chez permirus il la dépasse de moi- 
tié) ; ses côtés, finement crénelés, présentent leur plus grande largeur 
un peu en avant de la moitié, ils sont, de là, rétrécis en courbe légère- 
ment concave jusqu'à la base, et un peu plus fortement en courbe 
convexe jusqu’au sommet. En avant de la base, il est orné de trois 
grandes fossettes séparées entre elles par deux carénules longitudinales, 
parallèles, qui vont de la base jusqu’à la moitié du disque, celui-ei 
marqué éparsement de très fines aspérités qui ressemblent à des gra- 
nules, et d’un sillon longitudinal très fin qui va de la fossette basale 
médiane jusque près du bord antérieur. 

Élytres proportionnellement bien plus longs, d’une moitié plus larges 
et d’un cinquième plus longs que le corselet, un peu plus courts 
qu'ils ne sont larges ensemble au sommet, à épaules plus effacées, 
ce qui leur donne aussi un aspect moins carré, marqués à la base de 
deux fovéoles assez grandes, l’interne prolongée en strie suturale qui 
est entière et parallèle à la suture, Pexterne tres brièvement prolongée 
en sillon sur le disque, celui-ci très finement et éparsément granulé, 
bord lateral en carene excessivement fine. 

Segments dorsaux de l'abdomen moins transverses que chez M. per- 


mirus, à marge latérale distinctement plus large. Pubescence tres fine 
* 
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et éparse sur tout le dessus du corps, un peu plus courte et pas aussi 
déprimée que dans Pautre espéce. 

Pattes bien plus longues et gréles, les tibias nettement dilatés en 
dehors dans un peu plus du tiers apical. 

Nous devons cette découverte très intéressante, car c'est la premiere 
fois que le genre Mirus a été trouvé en dehors de la Corse (*), aux ha- 
biles recherches de M. Henri Lavagne {de Montpellier), auquel je me 
fais un plaisir de dédier l'espèce nouvelle. Il en a trouvé deux exem- 
plaires en tamisant la terre dans son jardin de Castelnau, près Mont- 
pellier, et il en a généreusement abandonné un pour ma collection. 
Qu'il recoive ici encore une fois mes plus vils remerciements. 


Captures en Grèce de divers Malachius F. et description 
d'un sexe inédit [Cor.] 


par Maurice Pic, 


En classant dernièrement les Malachius de mes chasses en Grèce, 
Pai constaté que j'avais pris à Corfou, au mois d'avril, non seulement 
le mâle du Malachius elaphus Ab. (2) (remarquable et rare espèce dé- 
crite sur un seul individu $), mais aussi une femelle, sexe que notre 
savant collègue E. Abeille de Perrin n’a pas connu, en publiant sa 
remarquable monographie des « Malachides d'Europe et pays voisins », 
et que le. Dr Krauss (Bestimm.-Tabellen, XLIX, 1903) a également 
ignoré. Voici le signalement descriptif de ce sexe : 


Malachius elaphus Ab. 2. — Grand, allongé, subparalléle, verdátre, 
à tache apicale rouge, pubescent de gris avec des poils noirs dressés, 
devant de la tête (moins le labre foncé), dessous des premiers articles des 


(1) Un autre genre aveugle, qui paraissait jusqu'à ces derniers temps propre 
à la Corse, le genre Cylindropsis Fauvel, a été retrouvé par moi-même, au 
mois de mai dernier, en tamisant la terre au pied des Oliviers, à Albenga (Ligu- 
rie occid.), Mais, dans ce cas, la forme trouvée en Ligurie m'a semblé parfaite- 
ment semblable à celle que Fau vel a décrite de Corse.Je le signale ici, car il est 
bien probable qu'on puisse la retrouver un peu plus à l'Ouest, en quelque point 
du littoral nicois, et qu’elle vienne ainsi faire partie de la faune de la France 
continentale. 

(2) Dernièrement M. Paganetti m'a communiqué plusieurs mâles de cette 
espèce, provenant de ses chasses récentes à Corfou. 
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antennes, partie des tibias et tarses antérieurs testacés. Tête gibbeuse en- 
tre les antennes, creusée sur le front, coloration métallique avancée tri- 
angulairement au milieu; palpes noirs ; antennes dépassant le milieu du 
corps, à 1% article assez épais, 2° court et transverse, 3° et 4° dilatés 
en dessous, le 3° étant un peu plus large, les suivants bien plus étroits 
et allongés, amincis à la base; prothorax brillant, un peu plus étroit 
que les élytres, assez large, largement bordé de rougeátre sur les có- 
tés antérieurs et à impression latérale oblique à la base. — L. : 6 mill. 

Très voisin de M. bipustulatus L. 9, mais 3° article plus épais, au 
moins aussi long que le 4°, tête subgibbeuse vers les antennes, tibias 
antérieurs longuement testacés en dessous. 


Autant qu'il m'en souvienne, j'ai dû prendre M. elaphus Ab. en 
battant des Roseaux non loin de la ville de Corfou. 


Autres captures. 


Malachius spinipennis Germ. — Cette espèce, ainsi que la suivante, 
est assez répandue en Grèce, où je Pai capturée un peu partout, notam- 
ment à Corfou, Zante, Képhisia, Eleusis et Olympia (en Moree), 


M. dilaticornis Germ. — Moins commun que le précédent. Je 
Pai recueilli à Corfou (Gasturi), Zante, Cephalonia (Argostoli) et 
Olympia. ; 2 


M. labiatus Brulle. — Parait rare. Kephisia, en fauchant des jones 
au mois d'avril. 


Y a-t-il poecilogonie saisonnière chez Charaxes Jasius L. [Lép.]? 


par le Dr A. GIARD, 


Na paru, dans le cours de l’année dernière, deux excellents mémoires 
sur l’évolution de Charaxes Jasius L. Le premier, dû à M. le Dr P. 
Siépi, a été publié dans la Feuille des jeunes Naturalistes, sous le titre : 
« Contribution à l’histoire naturelle de Charaxes Jasius » (F. J. N., 
XXXII, n° 388 [février 1903], pp. 56-63). Le second, dont l’auteur est 
M. l'abbé J. Albisson, est intitulé : « Notes biologiques pour servir à 
l'histoire naturelle de Charaxes Jasius »; il est imprimé dans le 
t. XXX (p. 77-82) du Bulletin de la Société d'étude des Sciences natu- 
relles de Nimes, sorti des presses en novembre 1903. 
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A la lecture de ces notes, on constate facilement que les deux ento- 
mologistes, bien qu'assez voisins, ont travaillé tout à fait indépendam- 
ment chacun de son côté, l’un à Marseille, l’autre à Nimes. Tous deux 
ont fait preuvé de beaucoup de persévérance et de sagacité et leurs 
observations portent le cachet de Vobservation la plus consciencieuse. 

Aussi convient-il d’attribuer une importance toute particuliére aux 
discordances qui existent dans leurs descriptions et de chercher s'il 
ne serait pas possible de les interpréter sans mettre en doute Pexac- 
titude de l’un ou de Pautre observateur. 

Voici, placés côte à côte, en parallèle et en serrant de tres pres le 
texte des deux auteurs, les points principaux où ils sont en divergence : 


D'après M. P. Siépi. 


1° La jeune chenille sort de l'œuf en 
percant au moyen de ses mandibu- 
les la parlie inférieure de l'enton- 
noir formé par le micropyle. Elle 
en agrandit l'ouverture en rongeant 
la coquille qu'elle finit par dévo- 
rer entièrement, 

2° A sa naissance la chenille de Ja- 
sius mesure un millimètre et demi 
de long. Elle est jaune; une bande 
noire entoure la tête, embrassant 
les mandibules, les côtés du casque 
et les cornes. 


32 Au moment de se suspendre pour 
se chrysalider, la chenille de Jasius 
mesure cing centimètres et demi 
de long. 

4° La chenille subit cing mues, non 
compris la nymphose. Quelquefois, 
mais très rarement, la chenille se 
transforme après la quatrième mue, 


En raison même du voisinage des 


D'après M. J. Albisson. 


1° A l’aide du devant de sa têle la 
jeune larve, à l’eclosion, fait sauter 
le couvercle de sa prison. 


2 A sa naissance la chenille est-Jon- 
gue d'environ cing millimètres, ce 
qui est une belle taille pour un 
Diurne. Sa couleur est d'un vert 
jaunátre; la téte est complètement 
noire... Les appendices cornus qui 
surmontent la tete sont juunátres. 

3° Arrivée au lerme de sa croissance, 
la chenille mesure de {rois el demi 
à quatre centimètres. 


4° JL y a quatre mues. 


lieux où ont eu lieu les observa- 


tions, on ne peut évidemment songer à une poecilogonie géographique. 
D'autre part la chenille de Charaxes Jasius vivant exclusivement sur 
PArbousier (Arbutus unedo L.), on ne peut supposer non plus qu'il 
s'agisse d'une variation due à une différence de nourriture. 

Il y a tout lieu au contraire de faire intervenir une influence sai- 
sonnitre. En lisant avec soin les mémoires de MM. P. Siépi et J. Al- 
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bisson, on s'aperçoit, en effet, que le premier a étudié surtout les che- 
nilles de la génération d'été, durant 43 jours et donnant le papillon en 
septembre, tandis que M. Albisson s’est occupé exclusivement des 
chenilles écloses en septembre, passant l'hiver et donnant le papillon 
au mois de juin de l’année suivante. Il y aurait donc chez Charaxes 
Jasius poecilogonie saisonnière, c’est-à-dire évolution différente des deux 
générations de printemps et d'été. Le léger dimorphisme saisonnier 
décrit et figuré soigneusement chez l'adulte par M. le Dr Siépi serait 
accompagné de dissemblances morphologiques et éthologiques chez 
les larves; une des plus intéressantes porterait sur la taille de la 
larve à la naissance, une autre sur le nombre des mues. 

Des faits analogues sont connus chez un certain nombre d'animaux 
inférieurs. Peut-être ne sont-ils pas excessivement rares chez les 
Insectes. Mais les renseignements que nous avons sur les premiers 
états de ces Arthropodes sont encore si maigres et généralement si peu 
précis qu’on a pu considérer comme des erreurs d'observation les 
quelques cas où des indications de ce genre ont été fournies. C’est 
pourquoi on ne saurait trop insister sur l'intérêt qu'auraient des étu- 
des faites à ce point de vue sur des espèces même vulgaires, pourvu 
qu’on y procedät avec un soin minutieux et une précision dont 
MM. Siépi et Albisson nous ont donné l'exemple. 

Il existe encore une légère différence entre les faits observés par 
nos deux confrères, mais celle-ci me paraît sans grande signification. 
« Les chenilles hivernant, dit M. Siépi, restent souvent des semaines en- 
tières sans manger; on comprend aisément que leurs rangs soient con- 
sidérablement éclaircis. » M. Albisson croit, au contraire, qu'à part 
Jes attaques des Oiseaux insectivores, les chenilles n’ont rien à crain- 
dre et souffrent peu du jeûne, du froid, de la pluie et même de la ge- 
lée.On comprend que de semblables appréciations peuvent varier avecles 
années, l'exposition et d’autres facteurs cosmologiques ou biologiques. 
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